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En voyant  «la fin de mission» d’un ministre
deux jours après sa désignation, beaucoup de
gens ont eu cette remarque  : «C’est une répu-
blique bananière !»  Cette expression cache une
triste histoire. L'expression «république bananiè-
re» a été utilisée pour la première fois  dans un
sens politique en 1904 par l'écrivain américain O.
Henry, pseudonyme de  William Sydney Porter
qui vit alors au Honduras, en s'inspirant de
l’exemple d’une firme de son pays, grand produc-
teur de bananes  en Amérique latine. Pendant 50
ans et afin de  pouvoir continuer à exploiter libre-
ment les plantations de bananes et sous-payer
les ouvriers qui y travaillaient, cette multinationa-
le a financé et manipulé la majorité des dictatures
d'Amérique latine (dans des pays producteurs de
bananes) et  tenté de tuer dans l'œuf toutes les
réformes tentant de redistribuer les terres aux
paysans pauvres. Forte de son monopole sur
l'acheminement et la production des fruits exo-
tiques, notamment au Guatemala, elle est parve-
nue à influencer les gouvernements  pour qu’ils
limitent les réformes et les redistributions de
terres en faveur des paysans minifundio et des
paysans sans terre.

C'est donc de cette corruption à grande échel-
le de pays producteurs de bananes qu'est née
l'expression «république bananière».

K . B. 
bakoukader@yahoo.fr

Par Kader Bakou
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République bananière ? 
ANIMATION

Ramadhan à l’opéra

Prévu demain soir à partir
de 22h, le  premier concert
ramadhanesque à l’opéra d’Al-
ger sera animé par l’artiste du
malouf Hamdi Benani, au cours
d’une soirée placée sous le
thème de «Sawt wa kamane»
(voix et violon). Changement de
style et de genre à l’occasion de
la deuxième soirée intitulée
«Gaâdat Kenadsa»,  prévue
celle-ci samedi prochain, et sera
animée par la troupe diwane El
Ferda de Béchar. Le public aura
également l’occasion d’appré-
cier Les mélodies du Tassili

avec l’artiste Choghli et sa trou-
pe, lors de la soirée du lundi 6
juin. Du (beau) chaâbi le mer-
credi 7 juin avec l’affiche «Wast
Eddar» réunissant les artistes
Réda Doumaz, Abderrahmane
Kobbi et Abdelkader Chaou
(animation : Yacine Ouabed). Le
lendemain, jeudi, c’est l’opérette
Hizya qui est programmée pour
la soirée (toujours à partir de
22h). «L’âme d’Alger» est l’inti-
tulé de l’hommage au maître
Mohamed Kheznadi prévu le
vendredi 9 juin et qui sera pré-
senté par l’Orchestre régional
d’Alger, avec la participation de

Noureddine Saoudi, Fayçal
Benkrizi et Mokdad Zerrouk.
Après une pause de quelques
jours, les soirées artistiques
reprendront  le samedi 17 juin
avec un «Hwa Ksentina» (un air
constantinois),  certainement
agréable qui sera apporté par
Salim Fergani. De la musique
classique le dimanche 18 juin
avec un concert de l’orchestre
symphonique de l’opéra d’Alger,
sous la direction d’Amine Koui-
der. «Galou laarab galou» est
l’intitulé de la soirée du lundi 15
juin et qui sera animée par l’En-
semble régional de Constantine,

avec la participation de la
conteuse Sihem Khennouche.
Le mercredi 21 juin, c’est une
soirée «Qamr ellil» dont le titre
rappelle un célèbre poème
bédouin qui sera animée par
Mohamed Laaraf, Ziane Ouissi,
Lazhar El Djellali et Radia
Manel, avec la participation du
ballet de l’opéra d’Alger, sous la
direction de Kamel Maati (ani-
mation Belkacem Zitout). 

Finale en beauté le jeudi 22
juin à l’occasion de la soirée
«Hadra rouhiya» de Zineddine
Bouchaâla et sa troupe.

K. B.
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Un programme d’ani-
mation comprenant 22
pièces de théâtre et mono-
logues est proposé au
public par le Théâtre régio-
nal Mustapha-Kateb de
Souk Ahras, a indiqué
samedi le directeur de cet
établissement, Youcef
Belaïlia. Destinées exclusi-
vement aux adultes, ces
pièces à présenter à la
cinémathèque en raison
des travaux engagés dans
le TRSA appartiennent à
plusieurs troupes et com-
pagnies d’Alger, Oran,
Chlef, Sétif, Boumerdès et
Constantine.  Mis au point
en coordination avec la

Direction de la culture, ce
programme  vise à donner
de l’animation aux soirées
ramadhanesques et favori-
ser les  contacts entre les
troupes et les comédiens,
selon la même source.
L’opération de requalifica-
tion du théâtre de Souk
Ahras, promu en 2008 en
théâtre régional, prévoit la
rénovation des divers
réseaux, de la  climatisa-
tion, de la sonorisation, de
la scène et de la salle de
spectacles de  650 sièges
tout en préservant l’aspect
architectural de l’édifice,
assure-t-on à la Direction
de la culture.

SOUK AHRAS 

Plus de 20 pièces
pour l’animation des soirées

ramadhanesques
Enorme surprise à Cannes: la Palme d'or a

été attribuée dimanche soir au film sué-
dois The Square, réalisé par Ruben Öst-

lund, une comédie féroce qui tourne en déri-
sion le monde de l'art et de la bonne société. 

Östlund, qui avait remporté le prix du Jury
2014 dans la catégorie Un certain regard
pour Snow Therapy, apporte à la Suède sa
première Palme. Il succède au palmarès au
Britannique Ken Loach, couronné l'an dernier
pour son drame social Moi, Daniel Blake.  

Dans The Square, ajouté à la dernière
minute d'une compétition marquée par la
noirceur, l'acteur danois Claes Bang incarne
un conservateur d'un musée d'art contempo-
rain, qui prépare une exposition sur la tolé-
rance et la solidarité. Son univers bascule
avec le vol de son portable et de son porte-
feuille alors qu'il porte secours à une femme.  

«C'est un film formidable et une équipe
formidable», s'est exclamé sur la scène du
Palais des festivals Östlund, en invitant la
salle à hurler avec lui de bonheur.  

Dans son film, un des rares à avoir fait
rire aux éclats, notamment avec une scène
mémorable de préservatif, Östlund a voulu
dénoncer par le sarcasme les petites et
grandes lâchetés des nantis cultivés face aux
migrants, réfugiés et SDF. 

«Il (Östlund) a réalisé ce film extrême-
ment drôle d'une main de maître. Ça parle du
politiquement correct, qui est une dictature,

peut-être aussi horrible que n'importe quelle
autre dictature. Ce sujet aussi sérieux a été
traité avec une imagination incroyable», a
commenté Pedro Almodovar,120 battements
par minute du Français Robin Campillo et
Faute d'amour du Russe Andreî Zviaguintsev
faisaient pourtant figure de favoris. 

Robin Campillo a remporté le Grand Prix,
le plus prestigieux après la Palme, pour son
film coup de poing sur les combats de l'asso-
ciation Act Up à Paris pendant les années
sida. 

Dans ce film, il restitue les opérations
spectaculaires d'Act Up, des jets de poches
de faux sang aux débats pour décider des
actions à mener... Mais il montre aussi le
sexe, l'amour, les gay prides et les soirées
exutoires au son de la house musique. 

Faute d'amour a lui obtenu le Prix du
Jury, pour son histoire sur la disparition d'un
enfant qui ne supporte plus les disputes de
ses parents qui se battent pour ne pas le gar-
der. 

Dans ce film âpre, le cinéaste, notam-
ment récompensé du prix du scénario en
2014 pour Léviathan, dépeint une société
russe individualiste et déshumanisée. 

Autre surprise, alors que son film avait
été accueilli tièdement, l'Américaine Sofia
Coppola a remporté le Prix de la mise en
scène pour Les Proies, son remake du film
de Don Siegel (1971) avec Colin Farrell et

Nicole Kidman, situé dans l'Amérique de la
guerre de Sécession. 

Dans son sillage, trois autres femmes se
sont invitées au palmarès. 

Reine de Cannes avec deux films en
compétition, Nicole Kidman a reçu un Prix
spécial pour le 70e anniversaire du Festival.   

L'Allemande Diane Kruger a remporté le
Prix d'interprétation féminine pour sa perfor-
mance dans In The Fade du Germano-Turc
Fatih Akin. Elle y incarne Katja, une Alleman-
de qui décide de se venger de terroristes
néonazis qui ont tué dans un attentat son
mari et son fils de six ans. 

Lynne Ramsay, réalisatrice britannique
du drame psychologique You Were Never
Really Here, a elle partagé le Prix du scéna-
rio avec le Grec Yorgos Lanthimos auteur de
La mise à mort du cerf sacré. 

Pour sa performance époustouflante
dans You Were Never Really Here, l'acteur
américain Joaquin Phoenix décroche le Prix
d'interprétation masculine.  

A 42 ans, il est consacré pour sa partition
tout en intensité dans le rôle d'un vétéran,
traumatisé, mutique et ultra-violent, qui doit
exfiltrer une adolescente d'un réseau de
prostitution. 

«C'est un prix tout à fait inattendu. J'ai
renvoyé mes souliers vernis», a déclaré un
Joaquin Phoenix visiblement surpris, chaus-
sé de baskets en toile sur la scène. 

CANNES 2017

Une comédie grinçante suédoise rafle la Palme d'or 

Ce Ramadhan 2017
(en réalité 1438 de
l’Hégire), les Algérois
ont à leur disposition
une nouvelle salle
pour abriter les
(grands) spectacles.
Ce nouvel espace
culturel est l’opéra
d’Alger Boualem-
Bessaih, situé dans
la commune de Ouled
Fayet et  inauguré en
juillet 2016.

BASTION 23 (BAB-EL-OUED,
ALGER) 
Vendredi 2 juin à 21h : Concert
de Rédha Seddiki.
Samedi 3 juin à 21h : Concert de
Joe Batoury.
OPÉRA D’ALGER BOUALEM-
BESSAÏH (OULED-FAYET, ALGER) 
Mercredi 31 mai à 22h : Concert de
Hamdi Benani.
Samedi 3 juin à 22h : Concert de la
troupe El-Ferda.
Lundi 5 juin à 22h : Soirée
«Mélodies du Tassili» animée par
Choghli et sa troupe.
SALLE LE MAGHREB (ORAN) 
Jeudi 1er juin : Soirée animée par
Rym Hakiki, Omar Benkhodja.
Vendredi 2 juin : Soirée animée par
Hadj Maâti, Houria Baba, Baroudi
Benkhedda. 
Samedi 3 juin : Soirée animée par la
troupe Seddaoua et par Nora Gnawa.
SALLE ATLAS (BAB EL-OUED,
ALGER) 
Jeudi 1er juin : Soirée animée par la

troupe El-Wissal (Boumerdès) et par le
Monchid Abderrahman Ben Hamama
(Alger).
Vendredi 2 juin : Soirée animée par
la troupe féminine El-Bilssene (Oued
Souf), la troupe El-Siredj (Laghouat)
et la troupe Anouar El-Doussen
(Biskra).
Samedi 3 juin : Soirée animée par la
troupe Taha El-Amine (Bordj-Bou-
Arréridj), la troupe Nacim El-Chaouq
(Béchar).
SALLE IBN-KHALDOUN (ALGER-
CENTRE)
Mardi 30 mai à 22h45 : Concert de
Kamel Aziz.
Vendredi 2 juin à 22h45 : Concert
de Abderrahmane Kobbi.
Samedi 3 juin à 22h45 : Concert de
Hassiba Abderraouf.
PROMENADE LES SABLETTES 
(LE CAROUBIER, ALGER) 
Mercredi 31 mai à 22h45 : Concert
de Noureddine Allane.
Jeudi 1er juin à 22h45 : Spectacle de
Kamel Bouakkaz.
Vendredi 2 juin à 22h45 : Concert
de Mok Saïb.

SALLE AHMED-BEY (CONSTANTINE)
Jeudi 1er juin : Soirée animée par
Salim Fergani, Hamdi Bennani, la
troupe Dar El Bahri-El Wasfane.
Vendredi 2 juin : Soirée animée par
Abdelkader Chaou, Soraya Zbiri,
Jamil Bey.
Samedi 3 juin : Soirée animée par
Naïma Dziria, Toto Seghni, Kamel
Bouda.
SALLE EL-MOUGGAR (ALGER-
CENTRE) 
Mardi 30 mai : Concert du groupe 
El Ferda.
Mercredi 31 mai : Soirée animée par
Mustapha Guerrouabi, Nacer
Mokdad, Mohamed Achiche.
Jeudi 1er juin : soirée animée par
Abderezak Guenif, Mohamed Agroui,
Abdelkader Cherchame.
Vendredi 2 juin : Soirée animée par
Aziouz Raïs, Sid-Ali Dris, Didine
Karoum.
MUSÉE NATIONAL DES BEAUX-
ARTS (EL-HAMMA, ALGER)
Jusqu’au 11 juin : Exposition
d’enluminure «Héritage Pluriel» de
Djazia Cherrih.

GALERIE D’ART SIRIUS (139 BD
KRIM BELKACEM, TÉLEMLY,
ALGER)
Jeudi 1er juin à partir de 21h :
Vernissage de l’exposition de
peinture «De toits à moi», de l’artiste
Valentina Ghanem Pavlovskaya, en
hommage à son père.
INSTITUT FRANÇAIS D'ALGER
(ALGER-CENTRE) :
Jusqu’au 27 juillet : Exposition de
photographies «Entre ciel et mer» de
Noël Fantoni. 
GALERIE MOHAMMED-RACIM (5,
AVENUE PASTEUR, ALGER-
CENTRE) 
Jusqu’au 14 juin : L’établissement
Arts et Culture de la wilaya d’Alger
organise une exposition collective de
peinture intitulée «Le printemps des
couleurs», avec un grand nombre
d’artistes dont Noureddine Chegrane,
Farah Laddi, Djahida Houadef,
Nouredine Hamouche, etc.
GALERIE D’ART DAR-EL-KENZ (LOT
BOUCHAOUI 2, N° 325, CHÉRAGA,
ALGER) 
Jusqu’au 3 juin : Exposition 

«State of Disorder» de Malek Salah. 
MUSÉE NATIONAL D’ART
MODERNE ET CONTEMPORAIN
D’ALGER (RUE LARBI-BEN-M’HIDI,
ALGER-CENTRE) 
Jusqu’ au 13 juillet : Exposition
photographique «Iqbal/arrivées : pour
une nouvelle photographie
algérienne». 
MUSÉE PUBLIC NATIONAL 
DE L’ENLUMINURE, DE LA
MINIATURE ET DE LA
CALLIGRAPHIE (ALGER)  
Jusqu’au 30 mai : Exposition de
l’artiste calligraphe Salah El Megbed
intitulée «Perles en lettres». 
INSTITUT CULTUREL ITALIEN
Langue italienne
Cours intensif d’été du 2 au 23 juillet et
du 30 juillet au 20 août
Inscriptions jusqu’au 30 juin du
dimanche au jeudi 9h-14h
4 bis, Yahi-Mazouni, El-Biar, Alger
Tél.fax : (021) 92 51 91 - 92 38 73
E-mail :
amministrazione.iicalgeri@esteri.it
www.iicalgerie.esteri.it


